
LES CLIONAUTES AU SALON DU LIVRE

Paris 4 – 6 février 2011

Les Blancs Manteaux



Pour ll'ouverture du stand, Claude Robinot dans le rôle du patriarche, Jean-Michel 

Cosnier avec son look porte flingue, Pierre Jégo faisant le prof et le terrible Joël 

Drogland, moustache au vent.

Dès leur arrivée ce clan des siciliens s’est approprié son territoire avec un bel 

enthousiasme. Joël un peu Chrurchillien mais l’hygiène de vie en plus.



Tout se met en place. Au centre Pierre Jégo accueille Marielle ma 

vieille copine de lycée qui lui raconte mon adolescence. Joël est très 

attentif devant son ordinateur tandis que Marie-Anne cherche où elle a 

bien pu fourrer l'alimentation du vidéoprojecteur… 



Marielle qui s'est mise à l'aise et qui a quitté son parka continue à 

raconter ma jeunesse à Marianne visiblement effrayée par ces révélations!



Dans son numéro, je réfléchis d’abord et j’agis ensuite, ce qui est somme toute 

logique , Jean-Michel Crosnier s’est attelé à une sympathique réalisation. Un 

diaporama sur les tables rondes et autres prestations des Clionautes pour 

défiler en boucle. Il est vrai que nous étions à l’entrée des Blancs Manteaux et 

souvent sollicités pour renseigner le public. Marielle toujours sceptique se 

demande dans quelle galère elle se trouve ! 



Assez vite lassé des ordinateurs notre excellent Joël s’est chargé des relations 

publiques avec Patricia Ballon, l’attachée de presse des éditions des sciences 

humaines qui nous a beaucoup aidés et qui as surtout partagé pendant trois jours 

éclats de rires, verres de rosés, olives et autres produits réconfortants. Un simple nom 

sur un email, une voix au téléphone ne remplacent pas une présence dans une 

certaine bonne humeur. 



Mais c’est l’excellent Pierre Jégo, alias Dom Pedro qui a su capter le rayon de soleil 

venu des îles, Annick Haugrin qui, de la Martinique, suit nos échanges sur H-

Français. Elle a su nous parler de ce réconfort venu de métropole pour des 

collègues qui peuvent avoir le sentiment de se retrouver un isolés des débats en 

cours sur notre discipline.



J’ai eu la charge d’ouvrir le bal des Clionautes, un peu vedette américaine 

avant l’arrivée des deux stars, Catherine Didier Fèvre et Marie Anne 

Vandroy. Georges Minois est un auteur prolifique, auteur d’une histoire des 

perceptions démographiques et du surpeuplement à travers l’histoire. En 

tout cas, un moment très suivi même si le format de ces cartes blanches ne 

permettait pas vraiment de développer les concepts. J’ai appris par l’éditeur 

que Georges Minois était satisfait de l’accueil qu’il avait reçu…



Pas évident de démarrer une 

présentation d'un auteur aussi 

prolifique

le spectre de la surpopulation refait surface dans les 

medias : 220 000 bouches supplémentaires chaque jour 

à nourrir dans le monde. Comment faire, alors que les 

ressources n’augmentent pas au même rythme et 

même, parfois, s’épuisent ? Platon, quand la terre 

comptait quarante fois moins d’habitants, s’en 

préoccupait déjà. C’est dire que le problème du 

surpeuplement relève plus des mentalités que des 

chiffres.

Notre planète va-t-elle sombrer sous le poids de sa population en augmentation exponentielle ? 

Depuis l’Antiquité grecque, partisans et opposants d’une natalité sans frein s’affrontent, dans un 

débat culturel et éthique autant et plus qu’économique et scientifique. 



Arrivée sur le stand de Christine Barralis et de Laurent Bensaïd. Il est vrai que 

c'est l'heure de l'apéro. Je vois que ça ! L'appel du rosé du Languedoc sans doute !

Encore une fois ont met des visages sur des voix ou des email.  

Chritine Barralis est une médiéviste de choc et nous avons déjà pris rang pour 

présenter sa thèse sur la Cliothèque. 



Un clin d'œil à notre hôte, Jean-Michel Henny, grand ordonnateur de 

ce salon du livre lors de son accueil inaugural du 5e salon du livre des 

sciences humaines



Accompagné sur le stand dÉmilie, une 

néo-Clionaute Versaillaise, rédactrice d'un 

très important compte rendu de l'Histoire 

des Femmes

Arrivée de Grégoire qui s'est jeté sur un 

ordinateur disponible comme un mort de 

faim. 



Je suis aussi très heureux de voir arriver parmi nous et de mettre en ligne pour la Saint 

Valentin, Émilie et Grégoire, des rédacteurs de choc de la Cliothèque venus apporter un 

peu de sang neuf. En fait c’est un peu injuste et je ne suis pas sûr que la moyenne d’âge 

des rédacteurs de la Cliothèque soit si élevée que ça. En tout cas, bienvenue parmi nous 

et merci pour l’aide qu’ils sont su apporter au moment où la présence du public était 

forte...


